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CEDOO 
FONS 

A. VILAOOT 

\-F sessicn du CEI de février 75 doit 6tre considérée comme 1Í: aernüre r "u-
nion de la direction international e, dans la tenue du 2eme Cpnrrres . I-:. 
Ligue int. riáis cette session n'aváit pas seulement comme objectif, is'ífri-
re le point, comme narmalement, sur notre situaticn, done sur lt~ rjrtiisa* 
tion des tSches fixées et de déterminer quelles sont les taches qui rest_nt, 
ouvrant ainsi officiellement la campagne de préparation du 2étne Cenares. 

Dea l'ouverture de la session, les problémes poses par plusieurs camarades, 
et particuliérement, la démission, comme membre de la Ligue, de Patrick, 
qui jusque lá était membre du CEI, - cea problémes ont ouvert une discussion 
tris large, sur la situation réelle, dans laquelle se trouve aujourd'hui, 
la Ligue internationale. 

A chaqué session, nous constations an effet, une accélération de la lutte 
des classes. II suffirait de lira, un peu de plus prés, les journéaux des 
PC pour se rendre compte, que non seulement, ce rythme s'accelére, mais 
que s'accelére aussi la crise dans las appareils staliniens et chez tcus les 
contristes st qui oblige a teñir, dans leurs journéaux, un lanqage beauenun 
"plus a gauche", Georges Marcháis est mSme obligé de titrer un para-raphe 
de son exposé, a la conférence de presse i "le parti révolutionnáire", sans 
évidemment y mettre un semblant meme de contenu révolutionnaire. Mais Kar 
Marcháis représente l'appareil stalinien daña l'Europe occidentale, en tant 
que représentant, du Kremlin pour les PC de cette partie de l'Eurore. Mais 
sn m§me temps que s'accelére le rythme de la lutte des classes, tant au 
Portugal qu'en Espagne, en mSme temps que le combat des dirigeants des PC 
se concentre autour de "l'homogénéisation sur les positions de "front popu-
laire" (étendre jusqu'aux royaliates, en passant par l'église et en s'aopu-
yant tout particuliérement sur l'armée) - la pression s'exerce de plus en 
plus sur nous, de toutes parts, et ceci, dans la mesure méme, oú ncus mnr-
quons de l'avance. Ce n'est pas par hazard, qu'alors que le Kremlin mén 
une attaque "théoriquef généralisée contre "le trotskysme", la bureaucratie 
stalinienne en Hongrie edite un livre sur le trotskysme, qui consacre uní* 
partie importante é la Ligue Int. Pendant ce temps, la direction de l'GCI 
sort sous une forme camouflée .( sous la direction de Gérard Bloch) un púri-
odique "ronéotypé" intitulé *Est Information" et qui en tant que porte p ro
le du Kremlin, s'est fixé comme tSche de faire connaítre aux lecteurs fren
gáis, les points de vue de la presse officielle du Kremlin. Staliniens et 
service d'ordre de l'OCI se partagent le travail : é Creil, ce sont les sta
liniens qui attaquent directement - physiquement - nos militants, lors d'une 
diffusion devant l'usine Usinor alors qu'á Toulouse, le service d'ordre de 
l'OCI prepare un güet-apens, lors d'une rencontre provoca trice avec un mem
bre de l'OCI. Dans les deux cas, les agressions se sont terminées osr un 
échec politique total pour les agresseurs, alors qu'une diffusion massive, 
é Paris, au cours d'un meeting organisé en signe de solidarité avec les mi
litante opprimés d'Espagne a connu le plus grand succés. 

Chaqué avance de la Ligue Int. entraine une réection de déchainement de 
tous les ennemis de la reconstruction effective de la IVéme Int., que ce 
soit une avance par le renforcement d'une section, á l'échelle natirnale, 
telle le PORE ou la S.F., ou que ce soit é l'échelle internationale, telle 
l'adhásion á la Ligue d'un groupe TRUTH, qui de ce fait, s'est transformé 
en O.T. d'U.S.A. sympathisante de la Ligue Int. (La loi des USA, interdit 
aux organisations de ce pays, d'adhérer é une organisation internationale 
d'ou la formule "syapathisante). '  

s^éxerce" a*e~ToTTee^Fr^Tnr»^xprT»e ^tout autent, lorsoue 
la réalisa-

Cette pression 

dancí 



de démarcation entre la délimitation politique et 1'opportunisme, c'est á 
dirá, la capitulatioK. Cette pressions'exprime dans le refus de certaiñs» 
mewbres de 1' OMR et tout particuliérement du reponsabie politique, Rioja, 
de reconnaítre les structures du parti, et le centralisme démocratique a 
l'échelle internationale, tendant de faire de ce principe une caricature. 
En fait, il s'agit ici de la nature raSme du parti que nous construisons, 
il s'agit, dans le fdrid d'une position qui nie la possibilité m§me de recons 
truire la IVémé Int. dans les délais fixés par le 1er Congrés de la Ligue. 
Dans ees conditions, avec une telle position, rien ne presse, on peut se 
permettre, pendant des années de faire de grandes élaboraticns, puisque 
la révolution n'est finaleraent'pas pour demain. Dans ees conditions, il ne 
nous reste qu'á charger les organisations traditionnelles de la dirnction 
de la classe ouvriére-y en attendant que nous soyons fins prets, d'ou le not 
d'ordre de gouvernemsnt PC-PS. II s'agit done claireWent d'une pression qui 
vise á faire faire marche arriére á la Ligue Int., á lui faijre renoncer á 
son caractére organiqtiement international, finalement á la construcción du 
parti mondial, précisément au moment ou se joue le sort de la révo'.ution, 
au moins á 1'échelle européenne et ou la Ligue Int est déjá devenu un fac
teur objectif de ce combat. 

Cette pressi-on exercée aujourd'hui sur la Ligue Int et surchacun de sas 
membres s'integre dans ce processus de développpraent de la Lutte des clas-
ses elle en est une expression et un élément important. i 

C'est done, dans ce ¿adre et uniquemant dans ce cadre, qu'on^tpeut analyser 
et saisir las défaillances des divers militants, aux différehts échelons 
de la structures du parti, sans épargner'sa direction internationale. ¿e 
niest également, qu'analysés dans ce cadre, que ees défaillahces,ces fai-
blesses peuvent troutier une réponse et c'est sous cet angle, que le CEÍ a 
discute et donné une réponse á ce probleme. 

L'accélération des rythrae de la lutte des classes, dont aujourd'hui la'Ligue 
Int. est devenue indáscutablement, un facteur objectif, de par son inter-
vention á l'échelle roondiale, est un facteur d'approfondissement et de./ 
cristalisation de la crise, dans toutes \eé organisations du . "nouvement :ou-
vrier et particuliérement dans les -organisations,se réclamant du trotskysme 
et dont les militants> dans leur majorité-croient lutter pour;la recons-
truction de la IVéme Int. Nous pouvons affirmer aujourd'hui que notre inter-
vention est mondiale, s si nous tenons cgapte du fait de 1'interessemént-á' 
notre politique id^organisations de Srandó Bretagne, des USA,!¡du Japón et 
évidemment d'Europe, mais aussi de l'intérSt que nous porte ,}a bureauc^atie 
stalinienne et donttune preuve est le liyre paru en Hongrie, contre lej 
trotskysme. t*A :. s.ií- i ~ ... c ti ;• 

En Grande Brétágirié, "ndusávóns gris contact avec le groupe Thornett, qdi 
est une fraction importante' dií V'RP,' constituée principaleraent par les buv-
riers de la región d»Oxfqrd»Aprés¡ lecture de leurs textes ét aprés avoir 
entendu le rappbrt présente4 ad S^li pa± notre délégation quij a mené lesj 
entretiene enAngieterre, le S.?I» a; caractérisé ce groupe cotrtme la fraction 
prolétarienñe'áu V",R.P. dflnt les positions politiques sont le résultatn 

d'une saine'recherche de la vqie'de la reconstruction de la IV.Internatio
nale, mfime si cés' pdsitions sont encoré confuses, meme si léur bilan n'a 
pas été tiré'iüsqu'au bout eV que de ce fait, cette fraction, ne s'est pas 
encoré débarasséé des eequellaa des méthodes nationalistes de la dirección 
actuelle du V¿R.P. Nous tconsidérons leur position erronnée Iprsque ce grou
pe 'caractérisé le V¿<R¿R»comme une organisation a détruire, qalors qu'aui con» 
traire, nous pensons qu'il s'agit de sauver le V»R.P., en tant qu'organisa-
tion trotskyste, contre les attaques de >tous ceux, qui, comme Lambert/^lust 
tentent de le détruire, contre sa propre direction, qui, grapa á son secta-
risme, améne le V.R.P. á sa liquidation^C'est dans cette direction que s*o-
riente notre intervention, tendant de transformer ce groupe en fraction 
du V.R.P., intégrée rdans la Ligue, mais dans tous les cas, d'ascocier ce 
groupe á la preparación de la IV.Conférence int. ouverte. 

Aux USA, une discusaion par correspondance a été menee avec le groupe 
"TRUTH", fraction qui a rompu avec les Schachtmanistes et qui edite un 
mensual sous la m8me appelation "TRUTH". Apres plusieurs mois de discus-
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C'est dans ce cadre qu'ont été analysés les prtablémea soit diaant personnels 
des différents miltants, mais qui indiscutablement ne concernaient pas seu-
lement ceux dont il était néminativement question a la sessian du C.E.I., 
mais tous ceux, qui dans les cellules et organes de diiection, é tous les 
échelons, se trouvent en difficultés devant le choix á faire et les déci~ 
sions á prendre. 

C'est dans ce cadre, que le S.E.I. a entendu un rapport du 5.1. sur un en-
tretien, au S.I., avec Patrik, á l'issue duquel le 5.1. a attribué a Patrik 
un blSme pour propos irresponsables, tant á l'intérieur qu'á l'extérieur 
des organes dont il était membre, ne pouvant aboutir qu'á discréditer la 
direction, done á disloquer le Parti et constituant, dans tous les cas, une 
rupture du centralisme démocratique.Devant le refus de Patfik de venir s'ex-
pliquer devant le CE.I., chargeant un membre du S.I. de présenter á cette 
session, sa demission comme membre de la L«igue international'e, aprés avoir 
refusé de lire, diffuaer et collaborer en quoi que ce soit, a la pi ;3se du 
parti ou de versar un soutien quelconque, le C.E.I. a decide de ryer Patrik 
de la liste des membres de la Ligue internationale et considere que rians 
l'immédiat, aucun membre du C.E.I. ne doit reprendre la discussion avec lui, 
á ce sujeto 
Lá encoré, malgré tout le regeet d'avoir perdu un militant, le départ d'un 
militant qui refu3e de prendre sea responaabilités, face aux échéances, doit 
Stre consideré comme inevitable, pour l'avanceraent meme de la Ligue. 

II est sur, que chacun da nous se rend compte de la responsabilité qui pese 
sur nous. Il est sOr que les dates de9 échéances font l'objet de nos soucis 
quotidiens. Le regroupement politique, cette crystallisation dont il est 
question plus haut ne sont nullement indéfbendants des échéances que nous 
nous sommes fixées. Nous avons dit et nous le répétons: les conditions ob-
jectives étant mQres, la reconatruction de la IV.Internationale est un com-
bat subjectif dont les échéances dépendent de nous, de nos forces et possi-
bilités. Le processus da crystallisation et l,accéíération m8me de ce pro-
cessus sont strictement liées aux échéances fixées par le premier congres 
de la Ligue internationale, pour la tenue da la IV.Cfcnférence internationa
le ouverte, reconstructrice de la IV.Internationale, en tant qu'événement 
histarique du processus révolutionnaira du prolétariat moncial. 

C'est dans ce cadre enfin, que s'inscrit le 2éme congrés de la Ligue ínter, 
et sa campagne de préparation-qui sera ouverte, dans quelques jours, avsc 
la parution du taxte central sur les théses de préparation du congrés. 
Le deuxieme congrés peBmettra d'une part,de mesurer avec plus de precisión, 
le chemin parcouru depuis le premier congres et surtout, le chemin qui reste 
á faire jusqu'l la IV.conférence int.ouverte. La campagne de préparation 
du congréa, campagne qui devra converger vers lea cnnféiences nationales, 
avec élection des delegues au congrés aera également - et encoré un combat 
d'homogénéisation politique autour dea problemes fondamentaux tels la na-
ture du parti et les méthodes de sa construction: parti mondial de la révo-
lution prolétarienne, parti de 1*indépendance de classe du prolétariat, 
partí bolchevik, tel que l*a cancu Lénine. La campagns de préparation du 
congrés sera l'occasion et le moment de clarifier les problemes encoré in-
compris par un certain nombre de militante, tels l'applicqtion du F.U.O. 
par rapport é notre position ferme de delimitation quant au mot d'ordre 
de gouvernement PC-PS, auquel nous opposons le mot d'ordre de gouvernement 
ouvrier-payaan, issu des conseils ouvrier9. Cette campagne devra clarifier, 
pour,1'ensemble des militants, la signification profonde de ce que nous 
appelons, et qui a fait l'objet permanent des luttes pour la nature du 
parti: la liaison entre la théorie et la pratique, c'est-adire, la transfor-
mation en formes organisationnelles de nos décisions et avancements politi-
ques. 
Nous sommes tous bien d'accord que la IV.Conférence int; ouverte ne peut 
Étre que reconstructrice de la IV.Internationale. Elle ne peut remplir ce 
but que si les objectifs préliminaires seront atteints. 
Nous affirmons que le deuxieme c»ngréa ne pos era pas la question é savoir 
si ees objectifs sont atteints. Nous disons qu'il est possible de les at-
teindre, done, que nous les atteindrons.La deuxieme congrés sera l'affirma-
tion de la réussite, ce qui nous permettra de réaliser les derniers objec 
tifs, avant la IV.conf..tels principalement le congrés trotskyste en France 
et la proclamation de l'IRJ 
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* 
Dans l'immédiat, le S.I. a decide d'attribuer á Pátriek un blSme pour son 
•comportement totalement irresponsable ne pouvant aboutir qu'á le disloca-
tion du travail du Parti. D'autre part et dans le soucis d'aider á Patrik 
á saisir la gravité de sa position et surtout sa confusión et fuite davant 
les responsabilités, le S.I. a decide de saisir, lui, la commission de 
contrSle pour les accusation d'une gravité exeptionnelle á l'encontre du 
responsable politique de la Ligue, portees par Patrik,•* sans la moindre 
preuve et de porter l'ensemble des positions de Patrik, devant le CE.I. 
Deux joui?s, avant la présente session du C.E.I. , Patrik a informé le cam. 
Victor de sa decisión de démissioner comme membre de la Ligue, sans toute-
fois donner les raisons de cette decisión et en refusant devenir person-
nellement, présenter cette démission e,u C.E.I. 

De raime que David qui a quitté 1'organisation au lendemain de la 3éme con-
férenee de la section francaise, mais avec une exagération et une violence 
particuliéres, la méthode de Patrik consiste a saisir telle ou telle autre 
faiblesse de la Ligue, la discocier du développement general de la Ligue 
de la facón de laquelle la Ligue tente de ré«oudre ees faiblesses dr3ns la 
pratique, pour les présenter, comme si elles n'étaient connues de personne. 
De lá, ses conclusions sont qu'on n'avance pas, qu'il y a "manque d'élabo-
ration", que la direction "n'est pas á la hauteur" etc. Cette méthode de 
Patrik rejoint celle de ceux qui l'ont présédé dans cette voie et qui ne 
peut amener qu'aux conclusions qu'il a prisas, la capitulation sous forme 
de démission. A aucun moment, il ne se sent responsable de cet état "dénon-
cé" par lui, malgré que jusque lá, il ait été membfe de la direction inter-
najiionale de la Ligue. A aucun moment, il ne prend la responsabilité de 
ses affirmations sous la forme d'un engagement au combat pour la clarifi-
cation, le redressement de l'activité de la LIRQI, ce qui serait le campor-
tement normal pour tout militant engagé réellement dans la construction de 
la IVéme Int. et tenant de tellesaffirmations. II se sent incapable de me-
ner un tel combat de clarification et de délimitation politique á l'inté-
rieur du parti, incapacité qu'il veut cacher en essayant d'attribuer cette 
incapacité á la Ligue dans son ensemble, dans son combat pour la reconstruc-
tion de la IVéme Internationale. Enfin il capitule dans la confusión et la 
prostaction totales. Il faut diré que ce processus de capitulation a com-
mencé chez Patric« bien avant, notamment quand devantles critiques de Rioja 
il a donné sa démission comme responsable de la commision Amérique Latine. 

En effet, chaqué méthode correspond a une politique,- (comme disait Patrick), 
mais encoré faut-il la déceler. Nous avons fondé la Ligue, non contre les 
positions de l'DCI en soit, máis contre la politique de l'OCI, contre la 
capitulation devant l'appareil international de 13 bureaucratie du Kremlin, 
pour assurer la continuité de la IVéme Int.par sa reconstruction effective. 
"La méthode" de Patrick a un fond politique qui dépasse de loin le cas de 
David ou de Loic, elle consiste a rejetté ses propres faiblesses sur la 
Ligue et sa direction en particulier. 

L'affolement, la panique et enfin le renoncement face aux taches qui dácou-
lent de la situation a l'étape décisive de la préparation de la IVéme Con-
férence ouverte dans laquelle est entré la Ligue, ainsi que du développement 
de la lutte des classes a l'échelle mondiale, ce qui exige de nous la tenue 
de la Conférence dans les délais fixés par le 1er Congrés de la Ligue sent 
les manifestations piMaxai les plus sigues de la pression qui s'exerce sur 
notre parti 
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Rásalution du C E . I. sur le travsil de construction de l'IRJ 

derniere sessi on, C E . I , a mis une fois de pluu et , "X.. 
jluste titre, 

l'accent sur 1' importance, voir l'urgence du, dévelappement ¿'une cff 
politique déci'sive vsrs la jeunesse prolétari 

tnaive 
enne, a tra Vi;rS •Ĵ E: rom 

la construction de l'IRJ, 
pour 

II fqut encoré insuster, en disant cleirement qu'a cette étafl/e de 1? prv 
ration de la IV.Conférence int; ouvrerte, la reconstructicn 

P 
IV. rrrter, 

id f cndamentalement de la capacité de la Ligue int. de réaliser ce, te ur nant vers la jeunesse ouvriere, 

Par conséquence, la qcnstruction de l'IRJ, r omme moyen pour^conquerir 
Dlus larges secteurs de la jeunesse ccnstitue l'axe principal' de nctre 1 
pour la IV. Conf érance. Autour c'e cet axe s'ordonne 1' ensemblt- re nutrí. 
vité politique, aussi bien á l'échelle internationale, en difection 'J¡;. 
pays ou nous ne sommes pas encere implantes, au'a l'écfjelle fiation.fi] e, 1 
ou la Ligue, combat á travers d'une de ses sections. 

D 
quer pou 

u i. 

ans ce c a Q r e, C.E.I. adopte le preposition faite par le §.I, cenvo-
r le 12 - 13 avril 75, arxs , une premiere c o n f nTe r eñce m t e r r .ron 

l e des o r g a n i s q t i o n s r é v o l u t i o n n a i r e s de la j e u n e s s e e t des n j i l i t e n t s di 

1 
ta les psys, autour du mot d'ordre de la mobilisation internationale dE 

eune sse cuvriére contre 1'impérielisme et la bureaucratie, pour leí 

i ere Etets unis socialistes d'iurope et la construction de l'IRJ.;Cette pri 
conférence aura pour but de rassembler, auteur du Comité internaticnel de 
liaison toutes les force-s, lea militants et organisations prets á eng ¡ger 
avec nous la campagne internationale de mobilisation et d'organisaticn ce 
la jeunesse. L'objectif est de préparer le rassemblenent constituT de 
l'IRJ, le mois de juillet 75 á Berlin, avant la tenue de la íV.Coriférénce, 

Dans la mobilistation des jeunes, une attention particuliere. devra Stre 
prétée aux revendications spécifiques de la jeunesse, dans cipaaue s.'-ctEur 
de notre intervention. Les revendications spécifiques des jeunes dans un 
secttur donné ne peuvent §tre que le point de départ pour amener les jeunes 
aux mots d'ordre généraux du Partí, concernant l'ensemble de,le classe ouv
riere. Dans ce combat, il s'agit d'ascocier les jeunes au combat mené por 

pa rti m§ne. dans la clasee ouvriere, en les mobilisant et les oresnisant 

que-

sur leur propre terrain. 
Le C E . I . insiste sur la nécessité de rompre avec 1'oppositibn fcrmelle 
releve notre propre expérience dans ce travail - entre le tolirnant du Parti 
vers la jeunesse prolétarienne pour s'y ímplanter et la construction del'pr 
ganisation indépendante de la jeunesse, 

li est décisif c'est que la Parti s'implante dans la jeunesse ouvriere? 
oon t 1'organisation indépendante- n'est qu'un moyen, bien quessentiel, de 
s'inscrire dans sa mobilisation, pour l'organiser en masse, sous la direc

ción Parti, ( 

Les résuktats de notre activité á l'échelle internationale ,sont la.démons-
tratiori de nos po ssibilités réelles de teñir la TV.Conférence dans les^-dá-
lais ff'xés par le premier congrés de la Ligue. La conditiojn pour concréti» 
ser toutes ees possibilités est d'axer notre intervention dans tous ees 
pays, sur la construbtion de l'IRJ. ¡ 
Aussi bien sn Angleterre, 'is-á-vis de la fraction Thornett du VRP, qu'au 
Japón, par rapport au groupe "IV.International", la proposition de préparer, 
vaec nous, la conférénce d'avril, par une campagne de mobilisation de,-la 
jeunesse, autour de nos mots d'ordre, sera un élément fundamental, dans la H 
discussion.Cela permet de clarifier et de poser d'une facob feoncréte le 
prcble.mes de la reconstruction de la IV.Internationale et d'ascocier, des 

a I 

D 

résent ees groupes a la préparation pratique de l_a IV.Conf érence, 

ans autres paya de l'Eurcpe, tels que l'Allemagne et l'Italie, ou nous 
jugeons indispensable, done, oü nous nous fixons cmmme cbjectif de creer 

tour de la IV.Conférence, nou; au des sections de la Ligu =, dans le combat 
ne pouvons pénétrer, qu'au travers de la construction de l'IRJ. Ce combat 
est d'autant plus important et principiel que ce qui cqractérise tous les 

http://fiation.fi


groupss centristes, tels que le Spartacus-Bund d'Allemgne, c'est leur fcfcroi-
tesse nationale qui se confond avec leur attitude sectair par rapport a 
la jeunesse et leur refus de la mobiliser et organisei. C'est á trsvera le 
combat pour l'IRJ que nous pouvcns dégager les fractions et militants les 
plus sains pour les amener á 1É teme conterence, 
Dans ce sens - et en ce qui concerne ees pays, le C E . I. charge; le Eomité 
int.de liaison, sous le contrQle étroit du 5.1. de 1'élsboration imntédi ¡te 
des plans détaillés de travail, á partir des éléments que nous pcsst'donr, c-t 
qui permettent d'engager notre interventicn dans les plus brefa délf?is. 

7) Dans les pays ou nmus sommes implantes, notamment aux Etats Un-is .[IC! 

• e r en Espagne et en 5uéde,,l£ prépsration de cette pxfrniére conférence 
nationale du Comité de liaison sera le facteur principal du développt:n< nt 
et de 1'implantation de nos sections, dans ls jeunesse prolétarienne, 
Ces sections devront élaborer rapidement des plans de travail détaillés 
d' intervention, b. partir de campagnes d'agitation et de mobilir;atic • ÍÍKÍHÍÍ 
precisos.Nous mobilisons la jeunesse autour des mots d'ordre géné 
(contre les censéquences de la crise capiteliste, le chfimaqe, con 

.̂x, ±KX 
contri 1 FI xtepr 

répression et le militarisme, pour le droit á l'éducation et a la culture) 
dans le cadre de préparation de la conférence. en se fixant c cmme obi ectif 
la construction des cercles de jeunes revolutionnaires et le recruterrer.t au 
P§rti. En oarticulier, la section marocaine devra élaborer, en collabbration 
avec la section frqnc aise, un plan de travail de caractére regional, vers 
la jeunesse MBXBEHÍHK nord-africaine, principalement, á partir de l'éniicjra-
tion ouvriére, en France. 

8) Par rapport au travail fractionnel engagé dans la social-démocratif-: pour la 
constitution ri'une fraction internationale pour la 4éme conférence (ceci 
concernant tout particuliérement la section suédoise), le C E . I. insiste 
sur la nécessité de s'appuyer sur les organisations de jeunesse et leurá 
militants pour le développement de cette »KXH action. II est sQr que c'est 
principalement en gagnant la jeunesse social-démocrate au combat pour l'IRJ 
que nous pourrons entrainer, avec eux, les militants les plus dévcués á la c 
cause du prolétariat, daña, les rangs de la IV. Internationale, II va de mfime 
en ce qui concerne notre combat pour la dest.ruction des centres liqu:" dateurs 
et confusionnistes, se réclamant de la IV.Internationale, et en premier, 
concernant le travail de fraction dans le S.U. pebliste. 

9) La Ligue internationale est le seul parti réalisant par sa politique et par 
son organisation, notamment par ses sections des pays de l'Est, l'unité 
mondiale de la lutte des classes. Le mot d'ordre "abattre le mur de Berlin" 
que nous avons lancé pour le rassemblement de Berlin, constitjutif de l'IRJ, 
exprime plus particuliérement cette aspiration juste et profonde de la jeu
nesse de s'urir, par dessus les frontieres, contre la división ou proléta» 
riat mondiál sous 1* iiapéniialisme et la bureaucratie stalinienne. Par copsé-
quence, ce mot d'ordre KsxxágaxBK répond tout autant aux aspirations de la 
jeunesse ouvriére des pays des conquétes socialistes. Le C E . I. veut souli— 
g m r par la que l'axe central de la prechaine conférence des sections des 
pays de l'Est devra §tre la préparation - dans les pays de l'Est, y compris 
l'URSS - et tou particuliérement, la Yougoslavie - du rassemblement de 
Berlin. Le C E . I. charge le s^sécrétariat Int. de présenter a cette confé» 
rence, un plan de travail, dans ce sens, en accordant ure place prioritaire 
au travail dans la jeunesse yougoslave, tant en émigration, qu'á l'intérieur 
-du pays, 

10). Le Comité international de liaison constitue l'instrument principal de la 
centrqlisation politique et organisationnelle de tfliute cette bateille. Son 
organe "Jeune Garde" doit nourrir politiquement cette campagne et centrali-
ser, á l'échelle internationale, les résultats de son développement. 

II est nécessaire que toutes les sections contribuent et collaborent. 
étroitement a l'ensemble de l'activité du Comité int; de liaison. 

11) Par l'adoption de la présente résolution, le C E . I. exprime sa conviction 
la plus totale que l'ensemble de la Ligue, ses sections et militants réali-
seront un teurnant décisif vers la jeunesse prolétarienne, autour de ces 
axes. Par le combat pour la construction de l'IRJ, nous aboutirons a la 
4éme conférence et la IV.Internationa le sera reconstruite, 

http://int.de
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